
Une lignée Goulet de Luceville 
u n  p eu  d e  g é né a l o g i e  e t  d ’ h i s to i r e  

Des Goulet de Ste-Luce (Luceville) 

Les ancêtres français sont originaires de l’Orne en Basse-Normandie, à 150 km à l’Ouest de Paris. 
L’ancêtre est Jacques Goulet (1615-1688) né à Normandel, à 4 km de Randonnai, fief de l’ancêtre 
Pierre Tremblay. Il prend épouse en 1645 à La Poterie, à quelques km de Normandel en Normandie 
Il émigre en Novelle-France l’année suivante avec sa femme. Jacques a une demi-sœur nommée 
Louise Goulet (1628-1699 ?) qui se marie en 1649 à Normandel à l’ancêtre René Letartre. 
Les époux auront 6 enfants et vont s’établir à l’Ange-Gardien où ils décèdent. 

Pierre Goulet père, patriarche des Goulet dans la région, est originaire de l’Île d’Orléans. Il arrive à 
Ste-Luce vers 1850 et devient meunier au Moulin du Ruisseau à la Loutre. Ses descendants se sont 
implantés à Ste-Luce et Ste-Flavie, notamment sa fille Flavie et ses fils Théodore et Louis Goulet. 

En 1884, Elzéar Goulet, fils de Louis, s’associe avec son beau-frère Joseph Levesque (marié à sa 
sœur Eugénie Goulet) pour acheter une tannerie construite vers 1880 par Samuel Lavoie de 
Ste-Luce. Après quelques transactions, Elzéar devient en 1889 seul propriétaire de la Tannerie E. 
Goulet de Luceville. En 1889 également, Joseph Levesque (1860-1926) s’installe à St-Octave où il 
vient d’acquérir une tannerie construite l’année précédente. Joseph va décéder accidentellement à 
St-Octave. Son fils Alphonse Lévesque dit Toune prend la relève et va opérer la Tannerie Lévesque 
jusqu’à sa fermeture en 1959. 

Au cours des années 1920, le bâtiment principal de la Tannerie Goulet de Luceville est agrandi, 
quelques machines-outils sont ajoutées au tannage pour faciliter le travail et la fabrication de bottes, 
mitaines et harnais. Cette institution régionale demeurera dans le giron de la famille Goulet pendant 
un siècle jusqu’à sa fermeture. La tannerie a été opérée par Elzéar puis par son fils J.-Eugène à partir 
de 1918 et enfin par son petit-fils Yvon Goulet. L’entreprise en déclin a été vendue en 1990 puis le 
bâtiment abritant la tannerie est démoli. 
Voici un extrait de la généalogie d’une lignée Goulet de Luceville. 

1. Jacques Goulet (1615-1688) ancêtre, fils de Thomas et Antoinette Feuillard, meunier, 
 marié en 1645 à St-Pierre, La Poterie en Normandie (France) 
  à Marguerite Mulier (Jean & Catherine Chauvin) 
 premier de la lignée à émigrer en Nouvelle-France en 1646 

2. Nicolas (1647-1721) marié en 1672 à Château-Richer 
  à Sainte Cloutier (Zacharie fils, ancêtre & Madeleine Émard) 

3. Jean-Baptiste père (1677-1744) 
 marié en 1700 à St-Pierre, I.O. à Marguerite Blouard (Mathurin, ancêtre) 

4. François (1711-1760) 
 marié en 1734 à St-Pierre, I.O. à Hélène Raté (Guillaume)  (1e mariage) 

5. Ambroise (1757-1839) triplet de André et Josephte Goulet, marié 
 en 1e noces en 1787 à St-Vallier à Angélique Corriveau (Joseph) 

6. Pierre Goulet père (1793-1851) meunier, né à Bellechasse, décédé à Ste-Luce, 
 marié en 1815 à St-Laurent, I.O. à Thérèse Dufresne (Guillaume) 
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Flavie (1827 ?- ?) fille de Pierre père et Thérèse Dufresne, 
 marié en 1852 à Ste -Luce à Rémi Langlois (Jean-Bte)  (1e mariage) 

Louis Goulet (1830 ?-1914) marié en 1853 à St-Germain à Exorée Bélanger (Germain) 

 Delvina (1855-1916) mariée en 1875 à Ste-Luce à Augustin Perreault III (Augustin fils) 
  Augustin Perreault III est le frère d’Émile, dernier meunier au moulin banal de Ste-Luce. 

 Eugénie (1861-1939) décédée à Price, mariée 
  en 1e noces en 1882 à Ste-Luce à Joseph Lévesque (1860-1926, fils d’Ignace) 
  en 2e noces en 1930 à St-Octave à Napoléon dit Paul Dubé (Jean) 

 Elzéar Goulet (1865-1941) marié en 1890 à Ste-Luce à Léa Drapeau (Fabien, de Ste-Luce) 

  J.-Eugène Goulet (1892-1979) marié en 1919 au Bic à Marie Cécile Rioux (Ernest) 

   Yvon (1926-2001) marié en 1959 à Matane à Rachel Tremblay (Gonzague) 
    Yvon Goulet est le 9e maire de Lucevillle, de 1967 à 1969. 
     Il a pris la relève de son père Eugène à la tannerie Goulet de Luceville. 

   Thérèse (1921-1999), Rolande (1922-2013), Liliane (1923-2015), Estelle (1927-2005), 
   inhumées à Luceville avec leurs parents, Albert (1928-2012) notaire, Jean-Guy ( ?- ?) médecin 

  Émile (1897-1981) prêtre ordonné à Rimouski en 1922, Placide (1901-1968) inhumés à Luceville 

 Léonile Goulet (1869-1961) mariée en 1894 à Ste-Luce à Émile D’Anjou (Jean-Bte) 
  domiciliée et décédée à Luceville, maîtresse de poste de 1936 à 1948 

Théodore Goulet père (1825-1900) marié en 1855 à Ste-Flavie 
 à Sophie Dubord (1835-1903, fille de Walston, notaire à Ste-Luce) 

Walston Dubord (1804-1850), père de Sophie, est le fils d’André et sa 2e épouse Sophie 
Boone, de la région de Montmagny. Cette lignée Dubord descend de l’ancêtre Anet Boutin 
Dubord de l’Auvergne, dans le centre de la France. En 1834 à St-Germain, Walston Dubord 
épouse Marguerite Langlois (Louis & Julienne Rehel), à son 2e de 3 mariages. La famille est 
établie à Ste-Flavie où 5 de leurs filles se marient. Théodore Goulet et Sophie Dubord sont 
recensés à Ste-Luce en 1861 et sont inhumés à Ste-Luce. En 1840, Walston Dubord détient 
les lots #57 et #59 dans la seigneurie Lepage-Thibierge, actuellement non loin de la frontière 
entre Ste-Luce et Ste-Flavie. 

 Sophie (1855-1936) mariée en 1881 à Ste-Luce à Marcellin Heppell père (Norbert) 

 Adélard (1861-1942) marié en 1917 à Pointe-au-Père à Blanche Bouillon (Josué) 

 Adjutor (1863-1907) marié en 1894 à Ste-Flavie à Lucie Belleville (Antoine) 

  Adelphus (1896-1974) navigateur, marié en 1919 Pointe-au-Père à Marie-Anna Plante (Pierre fils) 

   Yvonne (1920-1999) mariée en 1944 à Pointe-au-Père à Charles Poirier (Alphonse) 

Yvonne Goulet est inhumée à Pointe-au-Père, dans le lot familial aux côtés de ses 
parents ainsi que trois frères (Roger, Alfred et Jean-Claude Goulet) et une sœur 
(Gertrude Goulet). 

 Élisabeth (1865-1942) mariée en 1887 à Ste-Luce à Louis Julien (Barnabé) 
  Cette famille Julien est établie à St-Anaclet où sa descendance continue de progresser. 

 Eugène Arthur Walston Goulet (1867-1944) marié 
  en 1e noces en 1891 à Ste-Luce à Eugénie Poirier (Charles) 
  en 2e noces en 1924 à Pointe-au-Père à Rose-Anne dite Anna Ruest (Pierre) 
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  Walston-Wellie (1891-1963) fils de Walston et sa 1e épouse Eugénie Poirier, marié 
   en 1e noces en 1914 à Pointe-au-Père à Anna Lagacé (1884-1947, fille de Cyprien) 
   en 2e noces en 1950 à Rimouski-Est à Olivine Boutin (1919-1996, fille de Joseph) 
    Walston-Wellie et sa 2e épouse Olivine Boutin ont 28 ans de différence en âge. 

  Adelphus (1893- ?) homonyme, marié en 1916 au Bic à Cécile Rioux (Joseph) 

  Raoul-André (1896-1965) marié en 1918 à Pointe-au-Père à Ferdinanda Plante (Pierre) 

  Horace (1897-1978) marié en 1919 à St-Germain à Rose-Alma Hins (François dit Frank) 

 Valentine (1872-1928) fille de Théodore père et Sophie Dubord, 
  mariée en 1891 à Ste-Luce à Joseph-Hilaire St-Laurent (Frs-Xavier père) 

 Édouard (1874-1946) 
  forgeron, inhumé à Pointe-au-Père comme son frère Adélard, marié 
  en 1e noces en 1899 en un lieu indéterminé à Ellen Brown (ou Brow) Darbysson. 

Excommunication suite à un mariage mixte 
Édouard Goulet, de religion catholique, a subi les foudres du clergé pour avoir épousé 
une protestante, un geste hérétique au tournant du XXe siècle. L’épisode est rapporté dans 
les cahiers des prônes de la paroisse de St-Anaclet. Notons d’abord que Théodore Goulet 
et son épouse Sophie Dubord ont côtoyé des protestants à Pointe-au-Père. Le 15 mars 
1899, leur fils Édouard, de Ste-Luce, est excommunié parce qu’il « s’était présenté 
devant un ministre protestant pour contracter mariage avec Ellen Brond (sic) Darbyson, 
protestante, de St-Anaclet, mariés un mois plus tôt ». Le décret d’excommunication est 
publié à Ste-Luce, St-Anaclet, Pointe-au-Père, Ste-Flavie, St-Octave-de-Métis et 
St-Gabriel, le 1er dimanche après sa réception et inscrit dans les archives de ces paroisses. 
On a « passé le message » dans la région mais on a éventuellement « pardonné » puisque 
Édouard Goulet se remarie en 1910 selon le rite catholique en l’église de St-Anaclet à 
Alma Ruest, « une enfant de la paroisse ». À noter que 3 filles de Théodore Goulet et 
Sophie Dubord (Sophie, Élisabeth et Valentine Goulet) ont marié des Anaclois et sont 
inhumées à St-Anaclet. 

 …Édouard en 2e noces en 1910 à St-Anaclet 
   à Alma ou Emma Ruest (1876-1944, fille de Joseph père, de Neigette) 
  Isabelle-Alma (1912-1913), Laura (1913-1967), Jeanne-d’Arc (1916-2002), 
  Gertrude-Jeannette (1919-2005) inhumées à Pointe-au-Père 

 Marie-Anne (1879-1908) inhumée à St-Anaclet, mariée en 1908 à Pointe-au-Père 
  à Philippe-Albert Harper (1872 ?-1953)  (1e mariage) 
   Philippe Harper, ancêtre britannique, fils adoptif de Victor Bouillon et Josephte Duguay, 
    marié en 2e noces en 1912 à Ste-Luce à Adèle Chamberland (Joseph). 

 Théodore Goulet fils 2e (1883-1964) cadet, 
  marié en 1913 à Ste-Luce à Marie Chamberland (Joseph) 
   À la naissance de Théodore Goulet fils 2e, sa mère Sophie Dubord avait 48 ans. 

  Élie ( ?- ?) marié en 1946 à St-Gabriel à Delvina Lechasseur (Wilfrid) 

   Lise (1953-) mariée en 1974 à Ste-Blandine à Daniel Heppell (1952-1984, fils de Mathias) 

  Madeleine (1930-2018) mariée en 1956 à St-Robert (Riki) à Lucien Morneau (Albert) 

 Théodore fils 1e (1857), Adelphus (1870-1893) nés et décédés à Ste-Luce 

Recherche par Lucien Roy (de St-Anaclet) & Diane Côté 


